
LA PRIÈRE DE JESUS

" Et ils vinrent en un domaine appelé Gethsémani, et Il
dit à ses disciples : " Asseyez-vous ici, pendant que je prie-
rai." Et Il prit avec lui Pierre, Jacques et Jean, et il se trouva
saisi d'effroi et d'abattement. Et il leur dit : " Mon âme est
triste jusqu'à la mort; restez ici et veillez." Et s'étant avancé
un peu, il tombait contre terre, et il priait, pour que s'il était
possible, cette heure passât loin de lui. Et il disait : Abba r
Père ! tout t'est possible ; éloigne de moi cette coupe ; mais
pas ce que je veux, mais ce que tu veux." Et il vint et il les
trouva endormis, et il dit à Pierre : " Simon, tu dors ? Tu
n'a pas pu veiller une heure ? Veillez et priez afin de ne pas
entrer en tentation ; car l'esprit est prompt, mais la chair est
faible." Et s'étant écarté de nouveau, il priait, disant les
mêmes paroles.

Evangile 8elon St-Marc. XIV 32-39 (1).

A maintes reprises, le Saint Evangile nous parle de la
prière de Jésus, et il nous représente le Sauveur se retirant
au sommet des montagnes, et passant la nuit à s'entretenir
avec son Père en d'ineffable sépanchernents (Luc. 612). Le
cœeur du Fils sur la terre, et du cSur du Père dans les cieux
battent a l'unisson, dans un immense amour embrassant le
temps et l'éternité.

Mais au soir de l'agonie, cette conformité de la volonté
du Père et de la volonté du Fils semble détruite, anéantie ; et
la prière de Jésus au lieu de lui faire goûter comme autrefois
le bonheur de l'extase, le plonge dans un abîme de mortel
ennui et de souverain dégout.

Malgré le calme reposant de la solitude et la sérénité de
la nuit, dans ce milieu si favorable au recueillement, Jésus

(1) Traduction du R. P. M. J. Lagrange, O. P.
iu RoSAIas 1912.


